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Le Nouveau Regime traduit en actes 
les promesses des anciens dirigeants 

onErck it 0 

PHYLLIS COATES de la Warner Bros, vous souhaite une 
Bonne et Heureuse Armee 

Des esprits chagrins persistent peut-etre a regretter le de-
funt regime des Capitulations disparu le 15 octobre 1937. Ce 
n'est done pas a leur intention que nous publions aujourd'hui 
ce sonnet qui eut un grand success a l'epoque. Ce sonnet s'a-
dresse plutert a la generation montante, parmi les Etrangers ; 
it illustre avec humour un des plus tristes aspects de ces Capi-
tulations... 

Un jeune homme vient de piquer une tete, 
Du haut du pont de Kasr el Nil. 
Parc'qu'ayant trop fait la p'tite fete, 
Le pognon manquait parait-il, 
Un passant, que Dieu le benisse, 
L'apercevant de Pautre bord 
Dit : Courons chercher la police 
Pour le sauver s'il n'est pas mort. 

Au bout d'un quart d'heure it amene 
Un chaouiche qui egardait l'noye 
Dit : Ce n'est pas un indigene 
La loi me defend d'y toucher. 
Avant d'lui preter assistance 
Comme j'l'crois frangais tout d'abord 
Courons chercher l'cawass de France 
Pour le sauver s'il n'est pas mort. 

Le chaouiche partit comme une fleche 
Et bientot, trois quarts d'heure apres, 
- y a des cas 01/ faut qu'on depeche 
Il ramenait le cawass frangais. 
Mais l'pauvre jeune homme a la derive 
S'en allait tout droit d'l'autre bord 

Dame s'il n'attend pas qu'j'arrive, 
Dit l'cawass, peut-etre 	s'ra mort )• 

Aussitot s'jetant a la nage 
Le cawass sauveteur expert 
Ramena bienteit sur'l'rivage 
L'pauvre jeune homme qu'etait delci vert 
Mais trouvant sa carte de visite : 
Bigre un anglais c'est pas d'mon ressort 
Faut qu'on Ze remette a l'eau de suite 
On le r'sauvera s'il n'est pas mort 

Bref sur un avis unanime 
On estima plus regulier 
Avant d'le replonger dans l'abime 
A son consul d'en referer 
Its partirent donc, quant au jeune homme 
Qui c'pendant voulait vivre encore 
En s'tatant it se dit en. somme 
Peut-etre bien qu'je n'suis pas mort. 

Lorsqu'ils revinrent sur la berge 
L'naufrage avait disparu. 
Ah dit l'consul furieux qu'asperge 
Comment vot' noye n'y est plus, 
Vous vous foutez d'l'agent consulaire. 
— Non, dirent-ils d'un commun accord 
On a fait tout c'qu'il fallait faire 
C'est pas d'notre faute s'il n'est pas mort. 

Mlle 	prdt pour 1954 
un nouvel essor de l'Economie egyptienne 

Dans notre numero special de Noel, nous avons publie la se-
maine demiere quelques predictions pour 1954 dues a notre ex-
cellente collaboratrice attitree, Mme Azyadee Bayard, qui a bien 
voulue ceder ici la place avec beaucoup de courtoisie a sa  col- 
legue, Mlle Pieux-Gillede. 

Etant donne l'interet souleve par les predictions astrologiques, 
au seuil de l'an neuf, on lira donc avec interest les predictions re-
cueillies par notre collaboratrice Delphine... 

Le Mardi 22 courant "LA VOIX DE L'ORIENT" 

Tetait brillamment son Seine anniversaire 

"L'AUBERGE DES PYRAMIDES" 

Sur notre photo, on remarque a droite, M. J.B. Georges-Picot, Consul 
General de France et President d'Honneur de la Fete. Vis-a-vis, 
Mme Georges - Picot et a ses cotes M. Pcmtermalis, Consul Ge-
neral de Grace, Mme et M. M. Rafie Michky et Mtres Constantin et 

Georges Abet. 	 (Photo J. SADKA) 

Il y a un peu plus de 16 ans, le 15 octobre 
1937, le regime capitulaire prenait fin en Egypte. 
Cet evenement devait avoir des consequences 
considerables. L'essor economique de 1'Egypte 
dependait en effet desormcds de l'attitude qu'elle 
adopterait vis-a-vis des Etrangers. S'entendrait-
elle avec eux, etablirait-elle ses relations avec le 
monde exterieur sur des oases de collaboration 
amicale et sincere ? Son essor, loin de s'arreter, se 
devellopperait-i1 rapidement ? Ou, dans le cas 
contraire, les difficultes s'amoncelleraient-elIes 
pour 1'Egypte et sa prosperite en serait-elle serieu-
sement menace* ? 

C'est seulement aujourd'hui que les perspecti- 
ves ouvertes par /'abolition des Capitulations 

de 1937 commencent a prendre forme 
Telles sont les questions qu'on se posait 11 y 

a 16 ans, qu'on continuait d'ailleurs a se poser 
iusqu'a l'crvenement de la Revolution. En effet, 
les dirigeants egyptiens avaient a l'epoque fait 
des promesses formelles que personne ne se sou-
cia de mettre en execution. Et c'est seulement 
avec l'instauration du Nouveau Regime que nous 
voyons s'eclore ces promesses, en attendant leur 
plain epanouissement. 

Nous avons choisi au hasard trois exemples 
pour Muster les faits... 

LAN NOUVEAU 
L'aube nouvelle monte, hesitante, voilee, 
Sans oser regarder ce que d'elle on attend. 
Mais les cloches, d'un jet, sublimes d'envolee, 
Frappent l'arche des cieux de leurs mine battants. 

Brusquement l'an nouveau luit, drape d'esperance, 
Sa mission l'enflamme it n'y faillira point ! 
Sous un ciel attentif prenons avec vaillance 
La route inviolee et qui se perd au loin... 

Accueillons Pan nouveau comme un present splendide, 
La vie offre des jours qui sont des fruits vermeils 
Et les curs pleins d'amour ne redoutent nul vide ! 

Embarquons pour Van neuf en fixant le soleil ! 

AroixdflearENT 
Oresente see meitteurs exux de J3onne etnnie 
• a-  see anzis, ses abounds et see teeteurs. 

M. Crossman, depute socialis-
te, a passe deux jours en Egypte. 
Tour 6c tour, it sest entretenu avec 
le President Naguib, le Bikbachi 
Gamal Abdel Nasser et le Major 
Salah Salem. 

L' . Akhbar » nous apprend que 
M. Grossman a entretenu le Lewa 
Naguib sur le probleme des refu-
gies arabes de la Palestine et la 
necessite de les fixer en Syrie 
tacilement, ils peuvent etre ab-
sorbes. 

Le probleme du Canal a fait 
l'objet d'un long entretien avec le 
President Naguib. Le but vise par 
M. Crossman est de sortir de la 
stagnation des pourparlers. Con-
fiant ses impressions au . Sun-
day Pictorial D, M. Crossman at-
tribue l'impasse actuelle au man-
que de confiance entre Anglais 
et Egyptiens. Mais, a qui incom-
!De la faute ? Les conditions pre-
sentees pour l'evacuation de la 

A 1 Elysee 

RENE COTY 

M. Rene Coty, qui vient d'etre 
elu President de la Republique 
Frangaise, n'est pas un inconnu. Il 
a ate elu plus d'une fois, depute et 
senateur. 

On sait que Ze mandat de M. 
Vincent Auriol prenant fin le 16 
Janvier 1954, c'est le 17 que M. Coty 
s'installera officiellement au Palais 
de l'Elysee. 

Ajoutons que M. le President 
Coty a deux enfants et dix petits-
enfants. Les journaux et les agen-
ces d'information s'accordent deja 
a l'appeler q le President souriant 

Ne au Havre le 20 Mars 1882, M. 
Rene Coty est bachelier es sciences 
et es lettres, licencie en, droit et en 
philosophie. En 1902, it s'inscrit au 
barreau du Havre et est elu baton-
nier de l'Ordre en 1928, puis reelu 
en 1929. Elu conseiller d'arrondis-
Sement en 1907, conseiller munici- 

fin
al du Havre en 1908, conseiller 

eral de la Seine-Inferieure en 
919, depute de ce departement en 

1923, it est elu vice-president du 
Conseil general de la Seine-Infe-
rieure en 1931. Reelu depute en 
1924, en 1928, en 1932, M. Rene Coty 
est membre du Comite directeur du 
groupe des Republicains de gauche, 
vice-president de la Commission 
de la Marine Marchande et de la 
Commission de la Reforme d'Etat. 
Elu senateur de son departement 
en 1925, it exerce a nouveau comme 
avocat apres la guerre. DeputO 
Re'publicain independant de lv 
Seine-Inferieure aux deux Assem-
blees Constituantes, it est reelu en 
novembre 1946. Ministre de la Re-
construction et de l'Urbanisme 
dans les Cabinets Robert Schuman 
en novembre 1947 et septembre 
1948, Andre Marie en juillet 1948. 

Entre au Conseil de la Republi-
que en novembre 1948 puis reelu, 
it etait nomme Vice-President de 
cette Assemblee le 11 janvier 1949 
et avait depuis conserve ce poste.  

zone du Canal, et qui ressemblent 
un dictat, inspirent-elles la con-

fiance ? Les declarations aux 
Communes, au sujet du retour 
l'occupation de la zone du Canal 
en cas de menace de guerre, at 
le vague laisse sur l'autorite qui 

ARSACE 
( LIRE LA SUITE EN PAGE 2 ) 

Une interessante experience se 
deroule actuellement dans le dis-
trict d'Ahmednagar, dans 1'Etat 
de Bombay. Un certain nombre de 
planteurs de canne a sucre, apres 
avoir decide de mettre leurs res-
sources en commun, sont parvenus 
apres de nombreuses difficultes 
fonder une fabrique de sucre avec 
l'aide du gouvernement de I'Etat 
et du gouvernement central. 

La region dans laquelle la So-
ciete cooperative sucriere de Loni 
a vu le jour est situee dans la par-
tie du district d'Ahmednagar qui 
est rattachee au systeme de canaux 
de Pravara. L'activite de la fabri-
que s'etend a une quarantaine de 
villages. Dependante autrefois de 
son agriculture, de la mousson et 

On raconte qu'un prince apprit 
qu'un roi de Perse, son voisin, vou-
lait entrer dans son pays et en 
conquerir une partie. Il se decida 
a lui envoyer un ambassadeur pour 
negocier la paix et consulta ses mi-
nistres sur la personne a choisir. 
Chacun lui indiqua l'un des plus 
illustres chevaliers de la Cour. 
Mais comme un des ministres gar-
dait le silence, le prince lui de-
manda : 

— Pourquoi ne dis-tu rien ? 
— Je ne suis pas d'avis qu'on 

envoie un de ceux qu'on vous a 
proposes, lui repondit le ministre. 

— Qui donc es-tu d'avis de choi-
sir ? s'exclama le prince. 

— Un tel ! repondit-il en indi-
quant un individu sans considera-
tion et qui ne se distinguait ni par 
son merite, ni par son eloquence. 

- Te moques-tu de moi ? s'e- 
cria le prince en colere. 

— Dieu m'en garde ! jura le mi-
nistre. Je puis vous affirmer que 
c'est le seul homme capable d'ac-
complir sa mission ». 

L'homme partit, apres que le 
prince lui eut fait donner ce qui 
etait necessaire pour son voyage. 

Le roi de Perse apprit qu'un am-
bassadeur venait le trouver. Il dit 
a ses serviteurs 

— Cet Ambassadeur que l'on 
m'envoie est un des plus grands 
parmi les gens de son pays. Quand 
it arrivera, faites-le entrer imme-
diatement. 

Lorsque l'envoye arriva, on le fit 
entrer chez le roi. Apres qu'il l'eut 
sail* le roi lui montra le ciel avec 
le doigt. L'homme designa d'un 
seul doigt, le del et la terre. Le 
roi fit un signe d'un seul doigt de-
vant lui ; l'ambassadeur designa 
avec deux doigts le visage du roi. 
Ce dernier tira une olive de des-
sous son tapis et la, montra a son 
interlocuteur. L'envoye sortit un 
ceuf de sa poche et le fit voir au 
roi. 

Admirant sa sagesse, le roi le 
cambia d'egards, conclut avec lui 

Hospitalite genereuse 
Au lendemain de l'abolition des 

Capitulations, M. Makram Ebeid 
(a l'epoque ministre des Finances, 
chargé d'assurer l'interimat du 
ministre des Affaires Etrangeres) 
tenait a souligner que... : 

« L'abolition des Capitulations 
aura pour resultat d'assurer a 1'E-
gypte sa souverainete et de rendre 

des pluies saisonnieres, cette re-
gion a attire de nombreux culti-
vateurs lorsque l'irrigation y fut 
introduite. Depuis lors, sa plus ou 
moins grande prosperite a ate in-
fluencee par les fluctuations du 
prix du sucre. En 1947, quelques 
agriculteurs de la region elabore-
rent un plan d'essai, puis recolte-
rent press de 200.000 roupies avec 
lesquelles ils constituerent le capi-
tal-actions d'une societe qui fut 
inscrite en 1949. Les recherches en-
treprises en vue de se procurer des 
installations d'occasion etant de-
meurees sans resultat, une instal-
lation « Skoda » complete, d'une 
capacite de production de 450 ton-
nes, fut comandee; son prix se re-
vela cependant beaucoup plus ele- 

le traite de paix et le congedia sa-
tisfait. 

On demanda au roi : « Que lui 
avez-vous dit pour qu'il vous ait 
compris et qu'il alt accomplit sa 
mission ? » 

— Je n'ai jamais vu un homme 
plus intelligent et plus perspicace. 
J'ai fait un signe vers le ciel, you- 
lant dire que Dieu est dans les 
Cieux, it a rnontre avec son doigt 
le ciel et la terre, pour me repon- 
dre que Dieu s'y trouve egalement. 

Dr. Alfred YALLOUZ 
( LIRE LA SUITE EN PAGE 2 ) 

Que vous le croyez ou non, vous 
etes philosophe, comme je le suis 
moi-meme. En verite, tout etre 
humain est un philosophe du fait 
qu'il pense ; et comme chacun pen-
se differemment, fl s'ensuit quo 
chacun de nous a sa propre philo-
sophie. 

Bien que la philosophie alt son 
utilite pour les individus comme 
pour les nations, le commun des 
mortels n'aime pas la philosophie 
parce qu'elle ne respond pas a un 
besoin pratique immediat, qu'elle 
s'occupe de faits qui sont en marge 
de la realite, et qu'elle a un vo-
cabulaire et une terminologie com-
pliques. 

On peut, cependant, tirer maints 
avantages de l'enseignement de la 
philosophie. Par elle nous appre-
nons a nous defaire de nos craM-
tes et de nos inquietudes ; une pen-
see philosophique peut nous aider 
a resoudre au mieux tous nos pro-
blemes. 

La philosophie elargit notre 
champ de connaissance en rap-
prochant les sciences entre elles. 
Elle nous permet de comprendre 
les idees et la maniere de penser 
d'autrui. Elle nous libere des pre-
juges et des superstitions et res- 

entiere son independance legisla-
tive, financiere et judiciaire. Elle 
nous permet de concilier les droits 
de rindependance et ceux d'une 
hospitalite genereuse, elle rend re-
ciproques les sentiments de con-
fiance et de collaboration entre 
tous les habitants de ce pays. 

« J'ai la conviction que cette 
abolition aura des effets heureux 

ye lors de la livraison, du fait de 
la devaluation. 

Le plan initial prevoyait un ca-
pital necessaire de 2,5 millions de 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 2 ) 

par Georges SHAFIK 
serre ainsi nos liens avec les peu-
pies et les particuliers. Elle ouvre 
des perspectives a notre savoir et 
nous permet d'envisager les choses 
sous un meilleur angle. L'adversite 
merne nous surprend moins dure-
ment, envisagee d'un point de vue 
philosophique. Car la philosophie 
nous apprend a etre moins exi-
geants, plus humbles ; par elle 
nous realisons les limites de notre 
condition humaine. 

Par reaction inverse, elle fortifie 
notre conscience de telle sorte que 
nous jugeons et critiquons sans 
crainte nos semblables, quels qu'ils 
soient. Enfin, dans un sens plus 
vaste, la philosophie nous aide a 
explorer et decouvrir de nouveiles 
avenues pour l'amelioration du 
sort humain, en elevant les ni-
veaux de vie et de comprehension 
de l'humanite. 

Un philosophe est avant tout un 
homme qui sait envisager les cho-
ses d'une maniere comprehensive, 
sous leurs differents angles, et ne 
s'attache pas a un domain speci-
fique d'idee ou d'action. Un poete 
peut etre influence par ses senti- 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 2 ) 

et immediats, non seulement dans 
les domaines politique et judiciai-
re, mais aussi dans ceux dont de-
pendent le progress economique na - 
tional et la prosperite de tous ceux 
qui vivent sur notre sol. Le com-
merce a pour base rechange, et 
l'echange a son tour a pour base 
le contact et l'egalite entre les peu-
pies. » 

Or. cette hospitalite genereuse, 
promise it y a 15 ans, n'a commen-
ce a prendre forme qu'avec Pave-
nement du Nouveau Regime. Quant 
a la reciprocite des sentiments de 
confiance et de collaboration entre 
tous les habitants de cc pays, elle 
n'a vu le jour que lorsqu'on accor-
d' effectivement aux Etrangers 
des residences de 10 annees, qu'on 
songea a modifier les dispositions 
de la loi sur les societes anonymes, 
etc..., etc... 

La nationalite egyptienne 
Parlant au nom de l'Opposition, 

feu Ismail Sedky avait alors decla-
re : 

« Mon rave serait que la natio- 
nalite egyptienne devienne bientOt 
assez tentante pour que ceux d'en- 

Jonas LEIBOVITZ 
(LIRE LA SUITE EN PAGE 2 ) 

mysterieuse et attirante. Une car-
te du Zodiaque est accroehee au 
mur. Sur la table des livres et des 
cahiers aux signes mysterieux. 

Deux superbes chats s'etirent et 
avancent avec cette incomparable 
souplesse qui leur est propre. Mlle 
Pieux-Gillecie acme les chats et on 
le sent. 

Ii fait bon dans cette ambiance, 
studieuse et raffinee. Et Pon se 
sent en confiance aupres de la mai-
tresse de maison au regard intel-
ligent et attentif. On sent en elle 
tant de comprehension que l'on ba-
varde sans contrainte, comme avec 
une amie de vieille date. 

— Tous les quotidiens et les heb-
domadaires ont déjà passe en re-
vue la question internationale, aus- 

( LIRE LA SUITE EN PAGE 2) 

Vu l'abondance des ma-
tieres, rious sommes con-
trcrints de renvoyer a la se-
maine prochaine la publica-
tion de notre rubrique habl-
tuelle a A tort et a travers 
de noire collaborateur, Ro-
main BIBERMAN. 

Un studio tiede et accueillant. 
Des livres, des tableaux ; un tress 
beau marbre « la femme voilee 

it' tient Pat 
Le langage des signes 

Une interessante experience dans l'Etat de Bombay 

DES AGRICULTEURS DEVIENNENT 
PROPRIETAIRES DE FABRIQUES 

Les avantages d'être philosophe 
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FRAKAIS D'ALEXANDRIE 
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Meubles dernier cri 

PRIX MODERES 
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cord, pourquoi ne se decide-t-il 
pas a convaincre le Foreign Of-
fice a creer le climat ? 

En attendant, les dirigeants 
egyptiens affirment qu'il n'est pas 
question pour eux de transiger 
sur les points divergents. Le Pre-
sident Naguib l'a formellement 
precise a M. Crossman 

—a Accepter un petit compro-
mis sur l'evacuation de la zone 
du Canal de Suez, c'est accepter 
un compromis sur les droits du 
pays. Les peuples qui acceptent 
des compromis quand fl s'agit de 
leur liberte et de leur independan-
ce, ne sont pas dignes d'en jouir. 
Je puis vous assurer, ajouta-t-il, 
que le facteur temps ne rend pas 
service a l'Angleterre. S'ils ne 
realisent point cela, ils s'en ren-
dront compte bient6t. a 

Voila qui est clair. Nous pou-
vons dire, a la lumiere de toui 
les declarations qui ont etc fcdtei 
par les dirigeants, que nul, en E-
gypte, n'a foi dans les negocia 
lions, en tant gue moyen pour re-
soudre le problerne national. 

L'Egypte traverse en ce mo-
ment, la derniere etape en ce qui 
concerne sa foi dans les negocla-
tions. Si les contacts aboutissent 
a la reconnaissance complete de 
sa souverainete et de ses droits, 
ce sera tent mieux. 

Mais si la Grande-Bretagne 
maintient son attitude, l'Egypte, 
nous dit-on, prendra de nouvelles 
dispositions politiques pour par-
venir .c::t son but, qui est d'obtenir 
la reconnaissance de ses droits. 

Les chefs de la Revolutio  • 
gyptienne n'ont pas confi? 
dans le langage britanniqu 
ont vu un nOuvel atermoie 
in retus de deguerpir d'une 
son qu'ils occupent sans titre.,et 
pour eux, le probleme demeure 
entier. 

Peut-etre, Sir Ralph Stevenson 
pourra, a sa prochaine reunion 
avec la delegation egyptienne, 
dissiper les apprehensions et re-
tablir la conficmce necessaire 
l'entente entre les deux pays, ce 
qui est le souhait de tous les re-
sidents etrangers. 

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

si nous, apres quelques mots sur 
la situation en Egypte, nous nous 
attachons a l'etuae de chaque si-
gne en particulier. 

• Quelle influence les astres peu- 
vent-ils exercer sur le destin de 
i'individu ? » 

« peuvent modifier la; desti-
nee, en modifiant le caractere et 
partant le comportement de la per-
sorme preVenue„ Pas a tous cepen-
dant. Les natits de certains signes 
comme le 'Taurean, le Belier, le 
Scorpion, sont difficilement sujets 
a des changements, parce qu'lns-
tinctifs, Es ne raisonnent pas. Its 
suiyent leurs impulsions. Les au-
fres, les « evdiliet 	peuvent par 
"cur volonte, atscruplir leur carac-
tere, le plies,`' ou maitriser leurs 
sentiments  ;  ceux-la ont tout inte-
ret a connaitre leur caractere et a 
le modifier, attenuant ainsi par 
Son intelligence les mauvais aspects 
de leur destinee. 

En regle generale ceux qui sont 
nes a midi ont une belle situation : 
Es seront en vue — ministres par 
exemple Ceux qui ont vu le 
our avant le lever du soleil seront 

tres riches. Ceux par contre C11.1/ 
sont nes a minuit auront une vie 
moins brillante, ce qui ne veut pas 
dire moins heureuse : « Pour vivre 
heureux vivons caches », dit le pro-
verbe. 

Mile Pieux Gillede me dresse ra-
pidement mon horoscope pour .me 
montrer l'influence du Soleil dans 
les Signes. Et je vois se former ma 
carte du Ciel, avec ses eases bien 
distinctes oil l'on apergoit le pas-
sage des astres modifiant le signe, 
adoucissant telle ou telle influence, 
originelle ou au contraire appor-
tant son dynamisme et 'sa vitalite 
C'est passionnant. , 

L'horoscope genCral, qu'elle veut 
aimablement me donner pour nos 
lecteurs n'est valable que pour 
ceux qui sont nes avec le .  Soleil a 
l'Orient au moment de leur nais-
sance. Il varie dose selon, les sai-
sons, la latitude et l'heure. Il est 
indispensable de bien connaitre 
quel signe on appartient pour evi-
ler toute confusion. Ainsi j'ai tou-
jours pense etre née sous le Signe 
de la Vierge et Mlle Pieux Gillede 
me prouva, hieroglyphes en mains, 
qu'en realite je dependais beaucoup 
plus du Verseau que de la Vierge. 
Pour une femme qui deteste la 
monotonie, quelle aubaine de chan-
ger soudainement de signe. 

Previsions pour l'Egypte 
— Les previsions economiques 

pour l'Egypte interessent la plupart 
de nos lecteurs. Pourriez- -vous nous 
dire quelques mots a. ce sujet ? 

— Dans la premiere partie de 
l'annee un certain naarasme- se. fait 
sentir  ;  plus de projets que de rea-
lisations. Mais dans le deuxieme 
Semestre, la situation devient meil-
lure. Elle est nettement plus fa-
'storable et nous aurons un renou-
ieau et une grande activite dans 
le commerce et l'industrie. 

Et maintenant, voila les previ-
4ons pour 1954 qui, d'une maniere 
generale, se presente sous de meil-
leures augures encore que la pre-
(led ente 
BEIER 

Des troubles familiaux.  Des  evenements 

iniprevus.  Pour certains; changement de 
situation sociale. Le mois d'avril leur est 

BANQUE BELGE 
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CARTES DE NOUVEL AN 
— Je vous en mets deux poignees pour Pimmeuble, 

ca vous va ?... 

zieht paterteffue 

Le langage des signes 

To et moi 

FILLETT'E 
Ne m'appelle plus fillette, veux-tu ? 
Mon air insouciant et volage, cache bectucoup de maturite, ne 

Pen deplaise. Seulement voila, Monsieur s'en tient uniquement a ma 
physionomie et fionee le sourcil quand feclate de rire s'il nous arrive 
un amour de petit malheur tres amusant. 

Par exemple, l'autre dimanche au moment d'entrer au cinema, 
tu t'es apercu que tu n'avais plus nos billets, reserves pourtant au 
debut de la semaine. 

Ta mine bouleversee m'a Einue et c'est uniquement pour te re-
monter le moral que je raj propose en riant de finir notre soirée 
dans une pd tisserie. Apres tout, Pai-je dit, <nous avons peut-etre 
echappe a un bouillon. Tu m'as approuvee d'un air feroce, et a la 
patisserie, tu m'as regardee manger avec assez de mepris, te conten-
tant de fumer rageusement. 

Une demi-heure apres en reglant Paddition, tu as retrouve les 2 
billets sournoisement aplatis dans un coin de ton portefeuille. Tu as 
retrouve du meme coup to bonne humeur et nous n'avions ride que 
les dessins animas qui t'horripilent tant parce qu'ils amusent les 
fillettes. 

Tu es si souvent contrarie que je me demande quel menage nous 
ferions si j'adaptais automatiquement mon humeur a la tienne. Nous 
finirions sans aucun doute par contracter une crise commune de 
neurasthenic et prendre apres chaque repas, en guise de dessert 2 
petites pilules noires qui nous rendraient encore plus malades. 

Il me vient ridge tout a coup, de simuler un gros ennui, rien que 
pour voir de quelle maniere tu reagirais. 

LAURA 

L'ANGLETERRE TENTE DE BATTRE LE RECORD 
AERIEN MONDIAL DE VITESSE 

On voit ici le Commandant Neville Duke, premier 
pilote d'essai de la Hawker Aircraft, dans le cockpit 
du chasseur a reaction a aile fuyante Hawker Hunter, 
avec lequel it a tente de battre le record aerien mon- 
dial de vitesse, 1.151 km, 500 a l'heure, qui est ac- 
tuellement detenu par l'Amerique. Le Commandant 
Duke, l'un des plus celebres pilotes d'essai, a deja 
battu des records aeriens de vitesse ; it a atteint des 
vitesses supersoniques dans le Hunter, et a franchi 

plusieurs fois le a mur du son s 
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LES PREVISIONS 1954 Le Nouveau Regime traduit en actes 

les promesses des anciens dirigeants 
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ments, un savant par ses calculs, 
un theologien par sa religion ; le 
philosophe, tout en prenant tous 
ces facteurs en consideration, ne 
s'impose aucune de ces influences 
particulieres. Toute science com-
mence comme philosophie et finit 
comme art. 

La philosophie aspire a la con-
naissance Universelle en utilisant 
routes les Methodes de recherche 
lire et 'ouvertei ayant pont but le 
developPement d'une "ligne cie 'con-
duite pow' tous les hommes, a sa- 
v'o1f une Vie meilleure. Elle est 
un instruinent -pour juger et 'corn= 
prendre leschoses logiquement. 
Flle viset Vssi, parfois; a saisir rin-
connti 

POrtie .  de la philosophie 
La philo'sbphie telle qu'on la 

conCoit generalement, comporte 
qtfatre dorridines : l'etude de la 
pensee (LOgique), la connaissance 
de l'homme (psychologie morale et 
histoire, l'exploration de l'univer8 
(cosmologie); et la recherche des 
Principe§ Suprieurs et divins (me

-ta ,hysiqUe, religion): 
es instruments de la Logique 

sont le langage, la raison et l'ob-
erVatiori: 

- .Ida morale, ou ethique, etudie les 
principes conduite de rhornme 
en tant qu'etre moral: 

particulierement favorable et permet 
beaucoup d'espoirs. Voyages interessants. 

TAUREAU 
Difficulte clans la vie conjugale ou a-

mours contraries pour les celibataires. En 
mai, l'horizon s'eclaircit : satisfactions. 
Le mois de juin moins favor's& prevolt 
des pertes d'argent. Voyages en perspec-
tive. 

GEMEAUX 
Durant les premiers mois de l'annee, 

beaucoup de chance. Du succes dans 

tous les domaines. Attention aux mois 
de juin, juillet : grands , mouvement War- 
gent, mais avec risque de pertes. Vers 
la fin de l'annee difficult& financieres. 

CANCFi 
Nerveux et impulsifs, ils seront sujets 

a des eveneinents imprevus. Vie conju-
gale mouvementee en janvier. Inquietu-
des pour leur situation et difficult& clans 
le travail en avril. Mais juin et septem-
bre leur sont nettement favorables. 

LION 
Fevrier est le mois le plus marquant 

dans ce signe. Vie sociale mouvementee, 
beaucoup de succes spectaculaires. Mais 
gare aux proces en avriL. Tachez de vous 
arranger a l'amiable. Voyages — corres-
pondences — sentimentalite bien accep-
tee. En juillet inquietudes pour la sante 
et beaucoup de difficult& financieres dont 
ils s'en tireront difficilement. Aotit les 
verra de nouveau tres heureux. 

VIERGE 
Succes sentimentaux en janvier. Mais 

en mars des diffiaultes surgissent ; projets 
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Ensuite, j'ai fait un signe avec le 
doigt en face de lui pour dire : Ne 
penses-tu pa,s que tous les hommes 
ont une origine unique qui est 
Adam ? I1 m'a fait un geste des 
deux doigts pour me dire : Lein: 
origine est Adam et Eve. Puis, j'ai 

La philosophie de l'histoire  etu-
die l'homme au milieu des hommes 
et des evenements, considerant 
que l'homme est un produit de 
l'histoire. L'homme lui-meme cree 
l'histoire, comme it peut la chan-
ger. 

La cosmologie etudie l'Univers, sa 
constitution et son origine, ainsi 
que sa finalite. 

La metaphysique et son corol-
laire, la philosophie de la religion, 
traite de l'existence et de l'essence 

. de Dieu. 
On voit que la portee de la Phi-

losophie est tres vaste et ernbrasse 
toutes les sciences dans leurs prin-
cipes essentiels. - 

Georges SHAFIK. 

Ma Khin San, delicieuse brume 
de dix-huit ans, etait follement 
eprise et follement aimee d'un 
riche commergctnt birman, M. Aung 
Thein. Mais Ma Khin avait une 
sour aussi jolie qu'elle et qui, a 
vingt et un ans, etait encore ce-
libataire, ,parce qu'elle souffrait 
d'une infirmite : Ma Khin Than, 
l'ainee, etait aveugle.  

qui n'aboutissent pas, querelles avec le 
conjoint — difficult& financieres. Projet 
de voyage. Juillet, nouvelles relations so-
ciales. Octobre favorable aux finances. 

BALANCE 
Difficult& familiales et financieres au 

debut de l'annee. Contrariete clans les 
projets. Su.cces sentimentaux. De mat a 
juillet situation instable aggravee par des 
soucis d'argent. En somme jusqu'au mois 
d'octobre Vann& - sera difficile pour les 
natifs de la Balance. Mais au mois d'oc- 

tobre et jusqu'a is fin de Vann& la situa-
tion change et leur devient favorable. 

SCORPION 
La presence de Saturne dans ce signe 

at qui durera deux ans, lui preparent une 
armee difficilef  touts en luttes, difficulte, 
pessimisrne. Les natifs du Scorpion de-
vront avoir un peu de patience. Toute-
fois mai at juin leur sont favorable — 
voyages en perspective ; mais soucis d'ar-
gent. Novembre mouvemente. 

SAGITTAIRE 
Fluctuations financieres. Avril et mai 

difficult& conjugales. Lutte pour la po-
sition sociale. Septembre, eclaircie, sue- 
ces mais grosses depenses. Novembre vie 
mondaine et sociale tres active; espoirs 
z.ouveauX. 

CAPRICOENE 
En fevrier grande chance clans les af-

faires et les speculations. De la chance 
excepte dans les rapports conjugaux. Mau-
vais proces soyez prudents. En sofa, 
situation difficile — chute de position, 
mais en octobre et novembre situation 
brillante at beaucoup de succes. 

tire une olive pour lui dire : corn-
bien ce fruit est etonnant ! I1 m'a 
presente un ceuf pour me demon-
trer que ceei est encore plus extra-
ordinaire, puisqu'il en sort un etre 
vivant. Ainsi, sa presence d'esprit 
m'a encourage a conclure la paix 
avec lui. 

Plus tard, on demanda a l'Am-
bassadeur : 

	 — Quelles sont les questions po- 
sees par le roi de Perse et que tu as 
ci bien comprises ? 

— Par Dieu I s'exclama l'Ambas-
sadeur, je n'ai jamais vu personne 
de plus grossier que lui. Au mo-
ment de mon arrivee it me dit 
« Mon doigt te prendra et tenle-
vera ainsi ». Je lui ai repondu : 
« Je tenleverai avec mon doigt et 
te ferai descendre ainsi a terre ». 

Il a repris : « Je t'arracherai 
Peen avec mon doigt que voici ». 
Je lui ai replique : « Et moi, je 
t'arracherai les yeux avec les deux 
doigts. » 

« Enfin, ii m'a dit : « Je n'ai plus 
rien a te donner a manger que cet-
te olive qui reste de mon repas ». 
Je lui ai repondu « Miserable ! 
Je vaux mieux que toi ! Il me reste 
cet ceuf de mon dejeuner et je te 
le remets ». 

Ainsi it a eu peur de moi et it 
a regle mon affaire. » 

Dr. Alfred YALLOUZ. 

Si San epousait M. Aung, Pin-
firme allait etre condamnee a res-
ter seule a la maison, avec son 
vieux pare : U Po Sein, trop age 
pour prendre soin d'elle. 

Que pouvait faire San en pa-
reille occurrence ? Abandonner sa 
sour a une tutelle etrangere ou 
continuer a veiller sur elle en re-
nongant a Phomme qui Paimait et 
qu'elle aimait ? 

L'alternative s'ctverait doulou-
reuse. 

Aussi Ma Khin San a-t-elle choi-
si une troisieme solution : elle a 
simplement dit a son pretendant 

— Si vous voulez m'epouser, it 
faut epouser aussi ma scour. 

Aung Thein ne refusa pas. 
En Birmanie, la religion boud-

dhiste autorise la polygamie : elle 
ne permet pas cependant qu'un 
homme epouse deux femmes a la 
fois : l'usage veut qu'un certain 
delai soit observe. Neanmoins, l'a-
mour, le ciel (et l'argent) aidant, 
tout s'est bien termine. Les auto-
rites officielles, ont marie Aung 
Theft la semaine derniere, avec 
les deux sceurs, Pune vetue d'un 
sarong emeraude, l'autre en bleu 
pale... Quant a Pepoux, tout lui 
paraissait rose. En effet, son geste 
charitable vis-et-vis de Paveugle 
lui aequiert des « merites » clans 
l'au-dela, et, en attendant, une 
double felicite lui est promise cha-
que soir... 

VERSEAU 
Vie un peu difficile dans le travail en 

janvier. Ennui de sante. Fevrier et mars 
succes dans tous les domains. Le mois 
de mai convient aux journalistes. Succes 
sentimentaux mais difficulte financieres. 
Nombreuses satisfactions en aoilt. Nom-
breux projets qui ne se realiseront pas. 
Le mois d'octobre et la fin de Vann& 
de bonnes perspectives. 

POISSONS 
Votre sante laisse a desires. En mars 

et octobre succes sentimentaux, mais at-
tention au xcleceptions. Avril et mai, bien 
aspect& au point de vue travail et fi-
nances, mais de grosses depenses sont 
prevues. Pour certains juillet apportera 
de grands changement de situation. 

DELPHINE. 

( SUITE DE LA PAGE 1 ) 

roupies, mais on ne tarda pas a 
se rendre compte qu'il faudrait 
compter avec une somme de 3,2 
a 3,6 millions. Le gouvernement du 
Bengale decida alors d'aider la 
nouvelle societe en souscrivant des 
actions pour un montant equiva-
lent au capital paye par les ac-
tionnaires, mais ne depassant pas 
600.000 roupies. De son cote, la 
Corporation financiere et indus-
trielle apporta egalement son aide 
a la societe sous forme d'un prat 
de 2 millions de roupies. Les resul-
tats financiers du premier exer-
cice (1950/51) se revelerent des 
plus satisfaisants. On put en effet, 
apres avoir constitue les reserves 
legales, mettre de cote une somme 
de 800.000 roupies pour amortir les 
installations,. puis payer un divi-
dende de 3 o/o aux actionnaires, 
verser une prime aux ouvriers et 
entreprendre la constitution d'un 
fonds de developpement Il fut pos-
sible en outre de payer un bon prix 
pour le sucre Eyre par les mem-
bres. En juin 1951, le capital ac-
tions de la societe, y compris les 
actions du gouvernement, se mon-
tait a 1,7 million de roupies, dont 
1,6 million verse. 

Peu a peu, la societe cessa de 
conserver un caractere d'organi-
sation economique pour devenir de 
plus en plus une association de 
gens loyaux et solidaires. Elle cut 
a subir une dure epreuve au debut 
de 1950, lorsque les prix de la me-
lasse subirent une hausse consi-
derable; a ce moment, la cons-
truction et la fabrique n'etait pas 
achevee et personne ne pouvait 
savoir quand elle serait en mesure 
de commencer a produire du sucre. 
La plupart des mempres, toutefois, 
se refuserent a transformer leur 
usine en une fabrique de melasse, 
bien qu'il en resulta't une perte 
pour beaucoup d'entre eux. Parmi 
les autres problemes qui sont en 
train d'etre resolus figure celui des 
relations entre le personnel tech-
nique retribue et les paysans avec 
leur mentalite de campagnards. 
Les dirigeants de la societe vouent 
egalement une grande attention a 
la question de la participation des 
ouvriers a l'entreprise cooperative. 
Cette derniere envisage a cet egard 
la possibilite d'adopter un statut 
combine. Un ouvrier pourrait ain-
si etre en meme temps agriculteur, 
soit directement, soit indirecte- 

En 1953, la grande presse nous 
a revele un certain nombre de di-
vorces dont les motifs ne man-
quent pas de saveur. Nous en ci-
tons quelques-uns, des plus carac-
teristiques : 
• A New-York, Mrs Mary Chew 
a obtenu le divorce en avancant 
que son mail ne lui avait pas a-
dresse une seule fois la parole de-
puis dix-sept ans ! Le mari avait 
une curieuse idee de la paix au 
foyer ». 
• A Sydney, Mrs. Jamieson a 
accuse son marl de boire regulie-
rement sa lotion contre les taches 
de rousseur des qu'il ne trouvait 
plus chez lui d'autres boissons al-
coolisees a absorber. Il est en ef-
fet genant d'avoir pour marl, un 
monsieur qui vide les bouteilles 
d'eau de cologne. 
• A Oporto, au Portugal, M. Ju-
lio Pereira avait envoute sa femme 
qui ne pouvait sauter du lit sans 
mettre le pied sur un petit tas de 
terre prelevee dans un cimetiere. 
• A Des Moines (USA) Mrs. Grace 
Grodt a divorce parce que chaque 
rencontre avec son marl provoquait 
chez elle une crise de hoquet I 
• A Miami (USA) Mrs. Arlene 
Lomb n'a pas pardonne a son ma-
ri d'avoir par l'intermediaire de 
petites annonces, propose l'echan-
ge de sa femme contre une nou-
velle voiture. 
• A Chicago (USA) M. Bob Sat-
terfield boxeur professionnel a ob-
tenu le divorce en prouvant que sa 
femme (50 kgs) le battait regulie-
rement. 
• Mrs. Norma Brown de Chicago 
(USA) a divorce parce que son mari 
l'obligeait a le raser chaque matin. 
• M. Robert Irwin de Newport 
(USA) a obtenu le divorce car it 
risquait d'etre devote par les puces 
des 70 chats que lui imposait sa 
femme. 
• M. Swick de Pitsburg (USA) 
ayant l'intention de monter une 
baraque foraine, voulait absolu-
ment tatouer sa femme. Celle-ci 
a prefere demander le divorce. 
• A Los Angeles, Mr. Thompson a 
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tre les Etrangers qui sont plus fa-
cilement assimilables a nous s'ag-
glomerent a notre peuple, lui ap-
portant un sang nouveau, une cul-
ture et une experience qui ne pour-
ront que profiter a la patrie deve-
nue commune. 

« Ce rave est-il difficile a roan-
ser ? Je ne le crois pas. Les Euro-
peens qui ont leurs interets en E-
gypte, qui y sont etablis depuis 
longtemps, qui y ont constitue leurs 
foyers, partageant pour la plupart 
cette opinion. Its se sont deja ha-
bitues a considerer ce pays comme 

ment par l'intermediaire d'un 
membre de sa famille. Dans ce cas, 
it serait a la fois producteur de 
canne a sucre et employe de la fa-
brique. Une petite quantite d'ac-
tions a ate mise en reserve a 
l'intention de cette categoric d'ou-
vriers. 
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departagera les partis et decidera 
s'il y a ou non menace de guerre, 
et qu'il ne s'agit pas uniquement 
de In volonte unilaterale de roc- 

divorce en pretextant que sa fem- 
me avait dress& un perroquet a le 
saluer immanquablement d'un 

bonjour, cretin ! » 
• M. Parker de Baltimore (USA) 
avait fait maigrir sa femme de 39 
kilos en 16 mois. Il n'aimait pas 
les femmes grasses. 
• A Hambourg (Allemagne) M. 
Reichter, gardien de nuit, atta-
chait regulierement sa femme dans 
son lit lorsqu'il se rendait au tra-
vail. 
• A Londres, Mr. Butcher a ob-
tenu le divorce en fournissant 
comme piece a conviction une poi-
gnee de ses cheveux. Sa femme a-
vait la triste manic de le trainer 
par les cheveux travers l'appar-
tement. 

le leur ; beaucoup d'entre eux l'ont 
servi aussi fidelement et aussi ef-
ficacement que les meilleurs de ses 
fils. Pourquoi ne se decident-ils 
pas a adopter une nationalite qui 
est deja, en grande partie, la leur ? 
Le jour oil ils s'y resoudront, l'E-
gypte les accueiliera avec joie, can 
ils seront pour elle un precieux ele-
ment de progres.» 

Or, plusieurs annees durant, la 
nationalite egyptienne n'offrait 
aucune tentation aux Etrangers... 
sans qu'il y soit de leur faute. Et 
c'est aux heros de la Revolution 
que ces Etrangers s'adressent au-
jourd'hui pour revendiquer cette 
nationalite. 

Relations cordiales 
Enfin, M. Mohamed Aly Allouba 

(alors senateur, ancien ministre) 
soulignait pour sa part : 

« Les Etrangers peuvent se con-
vaincre qu'ils pourront vivre desor-
mais en Egypte comme dans leur 
propre pays. Les Egyptiens n'ont 
qu'un seul but celui d'être un 
membre utile dans la societe des 
nations independantes et civilisees. 
Its seront done heureux d'entrete-
nir les relations les plus cordiales 
avec tous les pays de haute culture 
et d'une civilisation elevee. Its 
n'etabliront aucune discrimination 
entre les diverses Puissances qui 
auront a echanger avec nous des 
rapports commerciaux, intellec-
tuels ou amicaux. Tons les peuples 
eclaires sont egaux pour nous. Tons 
les peuples qui voudront aider no-
tre relevement intellectuel et ma- 

cupant actuel, inspirent-ils la con-
fiance ? 

Si, reellement, M. Grossman 
pense que le retablissement d'un 
climat de confiance permet l'ac- 

• Et pour finir une petite histoi-
re dreole : 

A Reno, capitale du divorce, le 
president du tribunal demande au 
plaignant : 

— Qu'est-ce qui vous fait croire 
que votre femme ne vous aime 
plus ? 

— Eh bien voila, repond le mari. 
Je reparais un plumb dans la cave 
lorsque l'escabeau a bascule. J'ai 
mule la tete la premiere jusqu'en 
bas des vingt marches de la cave. 
Et ma femme qui se tenait pres de 
la porte n'a rien trouve de mieux 
a me dire : 

Puisque tu es en bas, mon Che-
ri, profites-en done pour me re-
monter un seau de charbon  

teriel auront les memes droits 
notre reconnaissance. » 

Cet appel a la collaboration de-
meura lettre morte tant que per-
sista la mefiance entre Etrangers 
et Egyptiens. Car it ne s'agissait 
pas de faire de belles... mais il-
lusoires promesses. 

C'est ce qu'ont compris les diri-
geants du Nouveau. Regime. Its ont 
aussitOt agi en consequence : di-
verses mesures ont déjet ate prises, 
qui ont ramene la confiance; 
tres ne tarderont pas a retre, in 
challah. 

Jonas LEIBOVI 

Les principales flottes 
de petroliers 

La Grande-Bretagne possede 
aujourd'hui la plus grande flotte 
de petroliers au monde : elle a 
un tonnage total approximatif 
de 7.500.000 tonnes. L'Amerique 
vient au second rang avec 
7.150.000 tonnes, et la Norvege au 
troisieme rang avec 5.000.000 de 
tonnes. 

Le premier de tous les petro-
liers fut lance en Grande-Breta-
gne en 1886 : c'etait le Gluckauf. 
it avait 300 pieds de long et ne 
pouvait transporter que 3.000 
tonnes de petrole. 

Les avantages d'etre philosophe 

La sagesse clientele n'est pas un vain mat 
UNE GURIEUSE 1115TOIRE OE MAME 

Une interessante experience dans I'Etat de Bombay 

Des agriculteurs deviennent 

proprietaires de fabriques 

Un  Man pas tres flatteur 

D core 	a Nroloinite 

QU'A-T-ON FAIT POUR RETABLIR LA CONFIANCE? 



Bernois auxquels on a donne les 
terms de l'eveche de Bale on com-
pensation de la perte du Pays de 
Vaud ; ils ont echange un grenier 
contre un galetas ! » 

Laure jette un regard timide vers 
son fiance. Ses trente ans parais-
sent bien vieux aux dix-sept prin-
temps de la jeune fille. Que sera 
sa vie dans cette demeure severe 
et austere ? 

La voix du guet interrompt ses 
reflexions : 

C'est le veilleur de nuit qui passe, 
Il dit que tout casse et tout lasse! 
La dixieme a ate sonnee, 
C'est bientot la fin de l'annee. 
— Gai, gai, amusons-nous ! re-

pondent les garcons qui le suivent 
en farandole. 

— Les superstitions de la Saint-
Sylvestre sont ridicules, declare 
Mme Gobat. 

La jeune fille soupire un peu. El-
le songe a la joyeuse veillee lausan-
noise que l'on passe en famille, aux 
plombs fondus, presages de l'ave-
nir, aux etudiants de l'Acadernie 
qui trimbalent un mannequin, 
symbole de l'annee expirante : 

Il est mart, clame l'un d'eux ; le 
chceur repond : 

Non, il sommeille. 
Il est mort ! 
Non, mais it dort. 
Et tous ensemble, ils reprenaient: 
Mort. mort, t'en iras-tu sans 

boire ? etc. 
La langue lui demange et elle in-

terroge : 

Du 31 Dee. au 
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II faut proteger la nature 
La tentative entreprise par l'U.I.P.N. dans les ecoles de 

nombreux pays et qui consiste a faire adapter une lecon type 
sur la Protection de la Nature a la langue et aux contingences 
de chaque region, gagne de nombreux adherents. Ainsi sous 
l'impulsion du Dr. G. Dennler de La Tour, le Ministre de 
1'Instruction Publique de la Republique du Honduras vient 
d'imposer cette lecon dans les ecoles de son pays. De me-
me, au Chili, Dona Maria Teresa del Canto, Ministre de 1'Ins-
truction Publique, a demande au Dr. Dennler de La Tour de 
preparer differentes adaptation, du texte aux conditions ecolo-
gigues des diverses regions de la Republique. 

Le chasseur qui tue la femelle at son petit n'aura plus 
d'animaux, 

En Afrique Occidentale francaise, environ 5.000 exem-
plaires du feuillet imprime ont ;ate distribues daps Yenseigne-
ment officiel et les ecoles religieuses. Diverses reponses ve-
nant d'instituteurs ou d'eleves africains ont marque des rent 
lions favorables a cette initiation a la Protection de la Nature. 

Au Mexique, le Ministere de 1'Instruction Publique con-
tribua materiellement a assurer une diffusion plus grande de 
la lesson et la rendit obligatoire dans les ecoles au moins une 
fois Yan. Elle fut ainsi distribuee a plus de 90 o/o du nombre 
total des ecoles primaires du pays et de nombreux institu-
teurs s'adresserent a la Societe Mexicaine pour la Protection 
de la Nature afin d'obtenir du materiel d'information supple-
rnentaire. Une campagne destinee aux ecoles secondaires 
est actuellement a Yetude au Mexique. 

Au Cameroun, les instituteurs africains accompagnerent 
la lecon de quelques questions imposees en devoir aux eleves 
qui le plus souvent illustrerent leur reponse de dessins aussi 
nails que charmants. 

BANQUE MISR 
La Banque Misr, embleme de revolution de 1'Orient 

Arabe, oreuve irrefutable de la Renaissance egyptienne, or!. 
gine die societes les plus importantes du pays, s'occupe de 
toutes les operations fincmcieres, en Egypte et a 1'Etranger. 

Poursuivcmt son effort createur, irritant en cela les 
Barques les rnieux eguipees du monde, la BANQUE MISR 
a tree ua service de Garde de Coffre-forts de nuit 2  • Ces 
coffres sont a la disposition des clients de la Banque, a toutes 
les heures de la nuit, apres les horaires ordinaires de travail 
des employes de cet etablissement. 

Toutes les personnes gui, craignant des imprevus, you-
draient mettre en securite, bijoux, banquenotes, ou autres 
objets de valeta, pourront avoir recours aux coffres de la 
Banque. 

Pour tous renseignements, s'adresser an Service des 
aupres de la BANQUE MISR. 

Egyptian Machinery & Tools Go, 
MAURICE SCHPERBERG & Co. 

IMPORTATION -- REPRESENTATION - INDUSTRIE 
Tous genres d'articles pour la protection contra 
I'incendie. Extincteurs at pompes a Incondie, 

ainsi que tous lours accossoires 
Machines Agricoles at Industrielles ; Machines-Outlls 

Tous genres d'outillage a main 
Courroies en caoutchouc, culr at poll de chameau 

Moteurs electrigues et accessoire. 
Instruments de precision 

BUREAU : 63, Rue Ibrahim Pacha 
Tel. 47385 — B.P. 787, Le Caire — C.C.R. 62963 

SALLES D'EXPOSITION ET VEN TE : 
76, Rue Ibrahim Pacha, Tel. : 55529 
SUCCURSALE D'ALEXANDRIE : 

4, Rue Tabrizi, Tel.: 35153, A.C.R. 34479 
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VISITE de NOUVEL AN 

011 chit Sail-Sylvestro ? 

Je me suis eveillee tres tard, ce 
premier jour de l'annee, et je de-
meure immobile, seule au creux du 
lit chaud, laissant ma memoire 
assoupie rassembler peu a peu les 
souvenirs d'hier, de cette nuit —
les jolis souvenirs du Nouvel An. 
Le souper, pour nous seuls. Et les 
souhaits tendres a l'heure oiz la 
pendule sonna la, mi-nuit -- et l'e-
erin encore entr'ouvert sur la table 
de chevet, ou luit doucement le 
bijou longtemps convoite. 

Uri bruit d'eau en cataracte, une 
rengaine sifflee me renseignent: tu 
es a la toilette. Cela signifie : 
trois serviettes immergees dans la 
baignoire, des raclures de rasoir 
rnenagant ma houppe a poudre... 
Tout va bien. Tout est normal. Je 

je vais me rendormir... 
Et puis tout a coup, une pensee 

nouvelle... je m'assois, souffle cou-
pe : c'est aujourd'hui le ler jan-
vier, alors... tantet, les visites 
faire ; « la visite >r surtout, la visite 
a Madame-Mere !... 

Lorsque nous sonnons a la porte 
de son appartement, je cherche, 
Bans tes yeux, un reconfort. Tu 
serres ma main, tu me souris, 
mais, sous ton apparente desinvol-
ture, je sens bien, que toi aussi, tu 
as un peu peur. 

C'est qu'il n'est pas toujours tres 
facile d'avoir pour mere la Per-
fection incarnee.., Elle nous ac-
cueille avec cette tendresse nuan-
cee qui lui est si personnelle, re-
coit mes fleurs et nos vceux, nous 
installe dans ce salon qui est un 
chef-d'oeuvre d'ordre, d'etincelante 
proprete. Elle pule... Elle nous in-
terroge, avec un interet sincere sur 
nos projets, sur notre bonheur et 
son regard, d'une implacable dou-
ceur, se pose sur toi, sur moi... 

Mais, transie, la gorge serree, —
je sais — je sais qu'elle a vu la 
trace de poudre sur ton oreille gau-
che, ton nceud de cravate toujours 
un peu relache. Elle a remarque 
mon rouge a levres qui est trop 
clair, et le bouton de mon manteau 
qui commence a se decoudre... 

Un lager temps d'arret dans la 
conversation contient un monde 
de reprobation informulee. 

Figgie au bord de mon fauteuil, 
je souris, je reponds sottement. Je 
guette une minute de détente, d'a- 

Le Calendrier 
Son existence est meticuleuse-

ment mesuree. Ii vit une annee 
— pas moins, pas plus. 

Tout comme les arbres en au-
tomne, it laisse tomber ses feuil-
les, mais a raison d'une par vingt-
quatre heures, car, chez lui, tout 
est calcule : les jours, comme les 
moil dont sept sur douze sont frac-
tionnes par trentiemes, les cinq 
autres les depassant d'une tete. 

Son ventre, proeminent au pre-
mier janvier, est devenu, a la 
saint Sylvestre, aussi plat que ce-
!ui d'une limande. 

Souvent, pourvu d'une puissante 
erudition, il exalte les hauts faits 
de nos grands capitaines, chante 
nos victoires et, pleure nos defaites. 
Ou bien, il se contente de rappeler 
aux memoires defaillantes les fetes 
cc souhaiter, les saints a venerer. 

Temoin et symbole de la fuite 
des yours, il suit la marche du 
Temps, inexorable et reguliere. 

BELIER 
21 Mars au 20 Avril 

La patience et la perseverance 
vous menent vers le bonheur. Ren-
trees pecuniaires suivies de depen-
ses. Une difficult& infranchissable 
disparaitra soudainement. Decep-
tion d'amour. Menagez vos forces, 
Mariages éclairs. Surprise. 

TAUREAU 
21 Avril cm 20 Mai 

Nouvelle proposition d'affaires. 
Attention a vos ennemis caches et 
a votre sante delicate. Perte d'un 
objet precieux qui sera retrouve. 
Rencontre de l'ame sceur et vceu 
realise. Voyage certain. Remettez 
votre proces. Gains inattendus. 
Lettre. 

GEMEAUX 
21 Mai au 21 Juin 

Excellente nouvelle de depart. 
Rentree d'argent. Coup de foudre. 
Mariage surprise. Un grand a-
*lour. Preuve de devouement. Evi- 

z les speculations, surtout mardi. 
coutez les conseils de vos supe-
ieurs. Mefiez-vous des courants 

ci'air. Gain de loterie. 
CANCER 

22 Juin cm 23 Juliet 
Un changement complet. De-

mandes en marines, Amour sou- 

bandon qui incite aux confidences. 
Helas ! rien ne vient... Mes pau-
vres ceillets eux-memes, raidis 
dans leur gangue de cristal, sem-
blent au garde-a-vous. Peut-etre 
ta maman craint-elle que je ne te 
rende pas heureux ? C'est evidem-
ment un souci tres naturel. Je 
voudrais tant qu'elle sache et pour-
tant, comment lui faire compren-
dre ?... 

Nous voici rentres a la maison... 
Deja> ta cravate denouee pend au 
dos d'une chaise, tes souliers se-
coues tombent on ils veulent. Re-
veuse, je te regarde. Ce grand 

dain. Obtention de diplomes, et 
d'un papier important. Associa-
tions heureuses. Evitez les specu-
lations. Ce que vous etrennerez 
ces jours-ci vous portera bonheur. 
Gain de loterie. Reception de ca-
deaux. 

LION 
24 Juliet an 23 Aoilt 

Nouveau risque et entreprise ha-
sardeuse. Un ami vous tirera 
d'embarras. Rencontre de fame 
sceur. Nombreuses fiangailles. Les 
artistes auront du succes. Augmen-
tation de salaire. Gain d'un con-
tours. Voyage certain. Mariages 
soudains. Ayez confiance. 

VIERGE 
24 Acrid an 23 Septembre 

Grand changement sur tous les 
ciomaines. Rentree d'argent apres 
une longue attente. Recompense 
de l'effort. Portez du jaune mer-
credi. Succes amoureux. Vous é-
pouserez l'elu (e) de votre cceur. 
Voyages fructueux. Augmentation 
de salaire. 

BALANCE 
24 Septembre au 23 Octobre 

Transformations , changements 
de vie. Nouvel amour. Ecoutez 
votre intuition. Evitez d'être vif 
dans une discussion. Gain dans 
un contours. Un changement to- 

gosse rieur et nonchalant, insou-
cieux du pli de son pantalon, et qui 
laisse tomber de preference la cen-
dre de sa cigarette hors du cen-
drier, est-il, (est-il vraiment ?) le 
fils de cette mere admirable, le 
fruit d'une education qui fut (m'as-
tu conte ! ) impeccable et spartia-
te ? 

Mon amour, est-ce mon amour 
qui fit de toi ce boheme plein de 
joie, d'abandon heureux ? Alors 
dois-je regretter mon indignite ou 
bien en etre fiere ? Je me le de- 

Mais toi, tu ne te poses 
pas de questions.  

credi. Reception d'argent. Gain 
probable de loterie. Joie prove-
nant des enfants. Petits deplace-
ments. Secours de la part de bons 
amis. Un objet perdu sera retrou-
v e. Nouveau travail. Succes amou-
reux. Excellents mariages. 

POISSONS 
20 Fevrier an 20 Mars 

Succes, rentree d'argent. Ne ju-
gez pas a la legere car les appa-
rences sont trompeuses. Vous 
trouverez une cle qui sera le meil-
leur talisman. Amour partage. Les 
artistes auront du succes. Espoir 
realise. Courage, vos efforts se-

,  rout recompenses. 

000  

Horoscope complet P.T. 510, frais de 
poste inclus. 

Pour ceux qui voudront avoir un petit 
apercu de leur passé, present et avenir, et 
savoir sur leurs annees importantes ou 
cruciales de leur vie, n'auront qu'd envoyer 
leur date de naissance, heure, mois, nom 
et prenom et ajouter P.T. 11, d Padresse 
du journal. 

000  

Je pourrais dresser des horoscopes pour 
chacun de vous, mes amis ; it suf fit de 
m'envoyer votre date de naissance, le mots 
de Pannee, Z'heure exacted laquelle vous 
etes ne. Vous connaitrez alors les in-
fluences benefiques et malefiques sous 
lesquelles vous etes ne, et vous saurez, 
ainsi, mieux vous guider dans la vie. Fai-
tes-moi con fiance et ecrivez-moi d Padres-
se du journal 5, rue Kasr El-Nil, en y 
joignant P.T. 40. Vous etes aussi prig 
d'envoyer votre adresse, afin qu'on puisse 
envoyer la reponse par vole postale ainsi 
qu'un timbre-poste de P.T. 1. 

Voil6 in legende de ce saint 
Sylvestre dont on commemore in 
mort le dernier jour de l'annee. 

C'etait sous le regne de l'em-
pereur Constantin. Celui-ci, s'in-
teressant beaucoup aux arts, les 
protegeait et les encourageait. Le 
sort des chretiens, aussi, etait fa-
vorable. Constantin les traiait 
avec indulgence, les laissant li 
bres de celebrer leur foi. Jus-
qu'au jour ou il se ravisa. Et ce 
furent des emprisonnements et 
des massacres. Le pape Sylves-
tre s'etait refugie dans les moats 
qui entouraient in ville, retraite 
dans laquelle it vecut des lors 
comme un pieux moine solitaire. 
Toutefois, le sort punit l'empe-
reur... 

Peu de temps plus tard, Cons-
tantin fut atteint de in lepre. Les 
medecins de tout le pays furent 
naturellement appeles, mais les 
uns comme les autres se revele-
rent impuissants it guerir le mal 
terrible qui, empirant chaque 
jour, paraissait bien devoir em-
porter le souperain. Mais, une 
nuit, l'empereur eut une vision. 
II vit venir aupres de son lit, dans 
une grande lumiere blanche, saint 
Pierre qui tenait les cles du, Pa-
vadis et saint Paul qui lui tendait 
les bras. 

Constantin out pour. Mais ces 
deux etrcmges visiteurs le rassu-
rerent lui disant qu'ils venaient 
lui annoncer de in part du « Sei- 

CHANG 
DE CAL 

II finit, le calendrier de 1953 ; 
use jusqu'a la derniere ligne par 
les yeux, par le doigt qui cherchent. 
Voici l'autre, tout neuf par son en-
cre et ses couleurs. Il semble tout 
dire — jours, fetes, quartiers de 
lune, eclipses de soleil — mais 
n'est-ce pas pure apparence ? 

Et si vous essayez de prevoir ce 
qui marquera telle date, vous ris-
quez de voir thus vos pronostics 
brouilles. Plusieurs, on tout cas, 
le seront, pour votre agrement ou 
votre deplaisir. 

Quoi qu'il en soit, le moment 
est venu de vous separer du vieux 
calendrier, consulte tant de fois 
On dirait que cela vous coUte. 
Pourquoi ? Parce que vous avez 
vieilli en meme temps que lui ? 
Ou parce que vous regrettez ran-
née dont il a marque les saisons ? 

Mais l'avez-vous aimee, cette 
annee qui s'en va ? Car il est des 
annees qu'on a aimees, dont on 
garde avec douceur la memoire, 
parce qu'elles ont ate bonnes... Je 
ne sais si, pour vous qui me lisez, 
telle fut 1953. Memo les exemptes 
des grandes souffrances qui rodent 
autour du globe — misere, famine, 
guerre, maladie, deuil — meme 
ceux-15, ont ate harceles par 
mains tracas usants et rouges pas 
maintes douleurs, parfois cachees 
si bien au fond du cceur que le vi-
sage continue de sourire et qu'on 
a dit : « Les heureuses gens » 

Et puis a l'univers entier elle a 
donne — plus que ses ainees im-
mediates — la sensation aigue, vi-
ve, du peu de € realite » de ce mot 
qui s'etale pourtant avec insistan-
ce : la securite. Jouirait-on d'un 
salaire ou d'un traitement avan-
tageux, d'un logis confortable, de 
loisirs, on ne se sent vraiment 
« stir » de rien. Des lors, peut-on 
ranger 1953 parmi les belles an-
nees ? 

Pourtant, elle ne fut pas dure, 
sans doute, en tout et tout le 
temps — et elle aurait pu l'etre 
plus encore Vous avez bien vecu 
quelques instants heureux. Ras-
semblez ces souvenirs precieuse-
ment : c'est votre tresor pour plus 
tard. Vous aimerez alors vous 
rappeler les vacances joyeuses, cet-
te amide, ce succes, ce beau spec-
tacle, ce paysage si calme, ce livre, 
ce rien, peut-etre, mais qui merite 
d'être appele « grand » parce 
a marque en vous. Puis « une cho-
se de beaute est une joie pour tou-
jours », it serait fou de la decloi-
gner, de la laisser se dissoudre 
dans l'oubli. 

Quant l'annee qui n.ait 	ca- 
lendrier neuf — it n'est point de 
prophete pour nous dire ce qu'elle 
serre dans ses mains. Mais chacun 
salt qu'il pout personnellement , 

grieur du Ciel v qu'un pieux er-
mite, heureusement echappe 
ses persecutions, aurait soul le 
pouvoir de le guerir de ses maux. 
Constantin, entendant le nom du 
pope qu'il avait voulu faire tuer, 
ressentit une gene melee de hon-
te. 

Le lendemain, au petit jour, des 
soldats s'en allerent 6 in recher-
che du moine. Its revinrent en 
compagnie de saint Sylvestre, 
mais remplis d'etonnement car ils 
l'avaient trouve les attendant et 
au courant de leur mission. Le 
recit des gardes fit le tour de in 
ville qui attendit des lors avec im 
patience le resultat de l'interven-
tion de Sylvestre. 

Lorsque l'empereur vit entrer 
chez lui le pape qui n'avait é-
chappe que par miracle au sup-
plice, il se iota a ses pieds en 
implorant son pardon et celui de 
son Seigneur. Il promit aussi que 
desormais les chretiens de son 
empire vivraient en paix et memo 
sous sa protection. Quelques 
jours plus tard, Constantin recut 
le bapteme et ses hideuses plaies 
disparurent etait gueri. Les 
chretiens furent depuis lors ses 
proteges. 

Quant 6 Sylvestre, Constantin 
lui remit, pour lui et ses succes- 
sours, in souverainete de Rome. 

Et c'est la l'histoire du saint 
que l'on celebre chaque annee in 
veille de l'an neuf... 

EMENT 
ENDRIER 

par plus d'amour et de generosite, 
aider les autres — la grande foule 
mysterieuse des autres — a dove-
nir un peu plus heureux et meil-
leurs. Cette force miraculeuse et 
dont le monde est toujours trop 
pauvre, aucune technique, aucune 
organisation ne pout la remplacer. 
Je me rappelle le vceu de nouvel an 
que Pierre Poyet, un normali'?,n 
mort jeune, adressait a un ami : 
« Je voudrais, cette annee, t'aimer 
davantage. » Voila bien le plus 
beau vceu a former dans l'instant 
oil, des deux =flees, l'une nous 
quitte et l'autre nous prend. 

— Pourquoi ces coutumes ? 
Germain sourit : 
— L'epoque etait propice aux 

demons de l'hiver. Il fallait ;es 
conjurer, c'est Pourquoi l'on s'as-
semble pour veiller au soir de Syl-
vestre. 

— Eh bien ; pas nous, annonce 
Mme Gobat. Domain, nous aurons 
toute notre parente a recevoir. A-
vez-vous tout ce qu'il vous faut 
pour la nuit, mon enfant ? 

— Oui, madame. 
Mais lorsqu'elle se trouve dans le 

grand lit disparaissant sous les ri-
deaux, Laure ne pout trouver le 
sommeil. En somme, elle ne salt 
rien de son fiancé et l'avenir lui 
parait sombre. A-t-il un caractere 
agreable ? Comment s'en assurer? 

Soudain,—  elle songe a l'une de 
ces fameuses superstitions blamees 
par sa futrue belle-mere : « Si a 
Saint-Sylvestre, entre onze heures 
et minuit, vous ramassez une bitche 
dans l'obscurite et faites sept pas 
a reculons, l'etat du morceau de 
bois indique le caractere de votre 
futur. A-t-il de recorce, tout va 
bien ! En est-il plus ou moins de-
pourvu, c'est que ses defauts sent 
plus ou moins graves y. 

La onzieme a ate sonnee, chante 
le guet. 

Pour le coup, Laure n'y tient 
plus. Toute menue dans sa longue 
robe de nuit a ruche de dentelle, 
,ses lourdes nattes brunes pendant 
sur ses epaules, elle se glisse dans 
le vestibule obscur oil le morbier 
rythme les secondes. Il y a un tas 
de bitches a la cuisine. Le plan-
cher craque. A sa terreur, elle hour-
te un meuble. « Si maman me vo-
yait ! » murmure-t-elle. 

Ca y est ! Sa bilche a la main, 
elle fait ses sept pas a reculons et... 
la terreur la rend muette : elle 
vient d'arriver dans les bras de 
quelqu'un. 

- Laure ! chuchote-t-on . Ma 
parole, jouez-vous au fanteme ? 

C'est Germain qui vient de la 
surprendre. Tres intrigue, il l'en-
traine vers le salon desert et ral-
lume la lampe. Il la regarde, amu-
se, la trouvant bien mignonne. 

— Voyons, asseyez-vous et dites-
moi ce que vous entendez faire de 
ce bout de bois ? 

Alors la jeune fille reprend ses 
esprits. Elle donne un coup d'ceil 
hatif a la bache : elle ne pourrait 
avoir plus belle ecorce ! Peut-etre 
faut-il essayer de lui expliquer ! 

C'est une histoire un peu com-
pliquee,mais Germain la comprend. 
Tres gentiment, it decrit l'avenir 
sous les couleurs les plus douces. 
Sa mere parait froide, mais elle 
est infiniment bonne. 

— Et puis, vous verrez, il est 
beau notre Jura, vous l'aimerez au-
tant que votre lac. Nous aussi, 
nous avons nos coutumes et nos 
joies. Ecoutez ! Retournons a la 
cuisine. Nous y boirons notre vin 
epice : l'hippocras. Puis nous cou-
perons douze morceaux d'oignons 
que nous salerons. Si domain le 
sel est humide, l'annee sera fecon-
de. 

Laure est rose de plaisir. La 
grande cuisine et ses casseroles é-
tincelantes lui semble déjà fami-
Here. Son fiancé apparait tout 
different. Tous deux echangent 
des sourires. Soudain, sur la pla-
ce, la voix du guet resonne : 

La douzieme a ate sonnee, 
Salut a la nouvelle annee. 
Alors, courbant un peu sa haute 

taille, Germain saisit a deux mains 
le petit visage de Laure. Ii l'em-
brasse en murmurant : 

Un premier baiser a Sylvestre 
C'est un grand amour qui va 

naitre. 
Et Laure est si troublee qu'elle 

s'enfuit. Dans son grand lit, sous 
sa « coite > chaude, elle s'endort, 
revant avoir vu l'aube, mais une 
aube d'amour. 

UN CONTE 

Aube d'amour au soir de Saint-Sylvestre 

tal en vous et en vos conceptions. 
Soignez vos reins. Mariage heu-
reux si vous preferez l'amour a 
l'argent. Proces gagne. Voyage 
remis, 

SCORPION 
24 Octobre cm 21 Novembre 

Meilleure semaine. Nouvel a-
mour, nouveau travail. Projet rea-
lise. Sante amelioree. Les specu-
lations hasardeuses seront fruc-
tueuses. Proces remis, voyage ar-
rete. Attention aux pickpockets. 
Votre devouement pour votre pro-
chain sera recompense. Demandes 
en mariage. Satisfaction. 

SAGITTAIRE 
22 Novembre au 21 Decembre 
La plupart des sportifs auront 

du succes. Voyage important. Suc-
ces amoureux. La somme d'argent 
attendue arrivera. Reception de 
lettres importantes. Transfert , 
nouveau travail. Gain de proces. 
Attention a la circulation du sang 
et suivez an regime. Difficultes ap-
planis. Osez vous reussirez. 

CAPRICORNE 
22 Decembre au 20 Janvier 

Grande satisfaction ces jours-ci. 
Votre vceu sera exauce. Transfor-
mations. Rentree d'argent. Spe-
culations heureuses. Evitez les 
jeux de hasard. Nouvel amour. 
Bonheur provenant des enfants. 
Fiangailles certaines. Vous avez 
besoin d'un petit changement. Vo-
yage important. Reception de let-
tre. 

VERSEAU 
21 Janvier au 19 Fevrier 

Attention a la sante un peu va-
cillante. Excellente journee mer- 

La nuit est dense, mais trouve 
de clartes et peuplee de ells. Les 
jeunes gens de Cremines braillent 
et s'amusent. C'est la Saint-Syl-
vestre. Dans ce petit village du 
Jura, bernois depuis a peine quin-
ze ans, on s'egaie comme on pout. 

Grande, maigre, vetue de noir, 
Mme Gobat a fait fermer volets et 
rideaux afin de voiler le tintamar-
re. 

— Beaucoup ont bu plus que de 
raison, observe-t-elle en pincant 
les levres. 

Le pale de faience peinte du 
salon repand une chaleur douce et 
la lampe a huile une lumiere do-
rée ; mais, assise bien droite dans 
un fauteuil au dos raide, Laure La-
vanchy a tres froid au cceur. Pour 
la premiere fois, elle est eloignee 
des siens et de sa terre vaudoise. 
Elle a fait un long voyage, grim-
pant d'une diligence dans l'autre, 
pour passer le Nouvel-An dans la 
famille de son fiancé, personnage 
enigmatique qu'elle connait a pei-
ne. Les parents ont arrange entre 
eux ce mariage. Le notaire Gobat, 
aujourd'hui decode, etait le meil-
leur ami du pasteur Lavanchy. 

— Tu as de la chance, a-t-on dit 
a Laure ; c'est un beau parti. Il 
fera son chemin, celui-la. L'etude 
qu'il a reprise est encore plus pros-
pere qu'au temps de son pore. 

— Ne compromets rien par tes 
etourderies, lui a enjoint sa mere. 
Ne croise pas les jambes quand tu 
es assise. Ne fais pas de questions 
absurdes. 

Seule, la vieille domestique a gro-
gne : « Laure va faire comme les 

BAISERS 
SOUS LE GUI 

On pratique beaucoup in 
coutume anflo-saxonne de 
s'embrasser sous le gui, 
pour le Nouvel-An. C'est 
une autre forme de in vieil-
le tradition d' « au gui l'an 
neuf Mais au fait, 
vient l'aimable coutume de 
s'embrasser sous le gui ? 
Les Scandinaves content 
que le petit dieu Baldur fut 
protege par l'univers entier, 
sauf par le gui, que l'on a-
vait oublie dans les invoca-
tions. Alors Lo Ki, l'esprit 
du mal, fit une fleche en 
bois de gui, et tun l'Eros 
scandinave. — Sa mere, in 
Venus nordique, ressuscita 
Baldur. Et, pour que le dieu 
fut purifie de son crime in-
volontaire, it fut consetcre 
l'Amour. C'est cette conse-
cration que celebrent au-
jourd'hui encore de braves 
gens, qui ne connaissent 
meme pas de nom, le petit 
Baldur ou le mauvais Lo Ki. 

Predictions pour l'Annee 1954 
par AZYADE BAYARD 

L'annee 1954 parait au debut pleine de menaces de guerre, sur-
tout entre l'Afrique et l'Europe et meme l'Asie. Mais au, moment le 
plus pathetique, oft tout le monde croira a une catastrophe generale, 
la paix et tharmonie jailliront soudainement de tous cotes. Quatre 
grandes puissances feront l'impossible pour maintenir tequilibre. 
Juillet-Septembre seront les mois favorables. Une ere de bonheur 
renaitra, on se servira de l'atome pour des constructions et des gue-
risons. Le remade pour le cancer sera enfin trouve. 

En attendant cette periode, des cataclysmes nombreux, seismes, 
inondations, incendies, auront lieu par surprise et trimestriellement. 

Il y aura des assassinats politiques, des abdications de rois et des 
7 enversements d'Etats. 

Enfin le veritable changement se place en Novembre 1954. Des 
ce moment l'espoir, la joie et la reussite seront dans le cceur de cha-
cun. La grande fraternite regnera et chacun fera de son mieux pour 
faire durer cette harmonic pour le bien de tous. 
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Nous recevons plusieurs 
plaintes de la part de nos 
abonnes nous signalant la 
non reception du journal. 

Nous prions le directeur 
des postes de vouloir bien 
verifier d'oiz vient la lacune. 

4G LE MOISME ARA13E 

6HDAD 
4 Tour d'Horizon 

L'ecole St.. Charles Borromee a organise une fete a l'occasion de 
Noel a 1'Ewart Memorial Hall. Le programme comportait entre 
attires, des Bctllets regles par le Prof. Hemmo. La musique etait 
dirigee par le,maestro Hans Hickman. Voici une photo dune scene 
cu tableau , vivant representant la Nativite qui a cloture la petite 

manifestation. 
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Byre Israelite d Aide Soolaire 
"LIMOUD" 
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Ce que disent nos 
confreres' 

LE PROBLEME DE LA 
PROSTITUTION 

L' « Akhbar » nous apprend, de 
son cote, que « Le Ministre des Af-
faires Sociales serait desireux, de 
connaitre l'avis des pores de fa-. 
mikes, sociologues et medecins, sur 
le probleme de la prostitution, alio-
lie sous le regirne revolu, et les 
consequences qu'elle engendra sur 
la moralite et la sante publiques. 

Dans ce journal, nous avons etc 
les seuls a demontrer, des le debut, 
de la mesure prise,., les dangers de 
la suppression de la„prostitution. 
Nous avons demande le retablisse-
ment de la « prostitution contro-
l& », que la sagesse d'une expe-
rience millenaire a concretise dans 
l'adage • latin « In medo stat vir-
tus » : ,« la vertu est un juste mi 

Mats, nous ne fumes pas é-
eoutes. Les adulateurs du regime 
si vertueux, insisterent au nom de 
la morale et citerent en exempie, 
les pays anglo-saxons, qui ne tole 
rent poi la prostitution. 

Aujourd'hui, que la question •e-
vient sur le tapis, nous publiercns 
ici, l'information de l'agence de 
presse japonaise au sujet du re-
ta,blissernent de la « prostitution 
control& » : 

« Les autorites municipal& de 
Tokio, apres accord avec le gou-
vernement' et le Ministere de la 
Sante, ont procede a la levee des 
mesures d'interdiction, qui, depuis 
l'oecupation americaine, frap-
paient les « quartiers reserves » de 
la capitale nipporie. 

On sait que l'influence anglo-sa-
xonne — preponderante dans les 
organismes internationaux — a 
entrains beaucoup de nations a 
prendre des mesures puritaines qui 
se sont, a l'experience, revelees fa-
cheuses pour la moralite et la san-
te publiques. 

D'ailleurs, ces mercies mesures 
ont-elles etc un succes dans ces 
memos, pays anglo-saxons ? Elles 
ont contribue au developpement 
de l'hypocrisie et a des explosions 
qui  •  montrent la corruption pro-
fonde sous un conformisme, de sur-
face. 

La « prostitution controlee » 
une digue. On a supprime cet-

te digue, les desastres s'ensuivirent. 
Consultez les medeeins et les pores 
de familles  '  Consultez plutot, le 
bureau des moeurs ; ses fiches vous 
diront le nombre des Maisons clo-
ses, les boites de nuit qui ont pous 
se comme des champignons, de-
puis l'abolition de la prostitution. 

Pour revenir done sur une me-
sure facheuse, mais prise au nom 
d'une moralite mal entendue, .1 
taut beaucoup de courage et (le 
realisme. 

Nos dirigeants nous ont montre 
clans Ieurs actes, qu'ils ont Tune 
et l'autre. 

H
I 
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A malin, malin et demi 
Alors qu'il etait ministre des Af-

faires Sociales, Me. Fouad Gala', 
qui conduisait son auto, renversa 
une vieille dame et lui occasionna 
de legeres contusions. Le ministre 
descendit de son auto et lui pre-
senta ses excuses, et se declare, dis-
pose a payer ses frais de traite-
ment sans avoir recours a la po-
lice. 

La vieille dame comprit que Me. 
Fouad Galal ne voulait pas, en tant 
que ministre, comparaitre en Jus-
tice. Elle exploita cette situation 
pour se faire admettre dans un 
hopital de luxe aux frais du mi-
nistre. Or, voila que celui-ci de-
missionna, a la suite d'un rema-
niement ministeriel. La vieille da-
me lui fit envoyer la note de l'ho-
pital et lui reclama aussi des frais 

t de voyage en Autriche, pour une 
pretendue convalescence. Mais Me. 

rFouad Galal lui repondit qu'il n'e-
tait plus ministre et qu'il etait pret 
a laisser regler l'affaire par le Tri-
bunal. Bien entendu, la dame pa-

, ya sa propre note, sachant que ses 
legeres contusions ne lui donnaierit 
pas droit a des dommages-interets 
aussi exorbitants. 

Record 
Le Dr. Kamel  ,  Moursi travaille 

actuellement a l'elaboration de 
vingt ouvrages de Droit, qui para.).- 
tront prochainement. 

Cette activite constitue un re-
cord  •  rarement atteint dans le 
monde des jurisconsultes. 

Le nouveau Regime en marche 
Le Ministere des Mimicipalites 

tudie plusieurs propositions ten-
dant a donner de nouvelles appel-
lations aux rues qui portent les 
noms des membres de la famille 
de Mohamed Aly. Ainsi, la Rue 
de la Reine Nazli, sera denommee 

Rue du 23 Juillet ». D'autres 
rues porteront les noms des mar-
tyrs tombes sur le champ d'hon-
neur. Des propositions dans le 
meme sens ont etc suggerees au 
sujet des villes de Port-Said, de 
Port-Tewfik et de Port-Fouad. Cer-
tains ont propose de donner le nom 
de Mohamed Naguib a l'une de ces 
villes ; mais le President •  a refuse 
categoriquement. 

Pornographie 
Au Palais de Koubbeh, deux 

chambres immenses ont etc reser-
vees par l'ex-roi Farouk a des por-
traits pornographiques et a des ou-
vrages traitant de questions Sexuel-
les indecentes. Une enseigne pla-
cee aux portes de ces chambres en 
interdisait l'acces. Or, d'apres les 
visiteurs strangers, les collections 
pornographiques qu'ils ont vues de-
notent que Farouk merite non seu 
lement la destitution, mais it au-
rait d l etre envoys a l'asile des 
alienes. 

Manuscrit egare 
Il y a quelques annees, Me Fathy 

Radoua,n, ministre d'Etat, avait 
traduit de l'anglais un ouvrage sur 
la biographie du leader nationalis-
te irlandais De Valera, et en avait, 
confie la publication a une grande 
maison d'editions. Or, cette mai-
son d'editions vient d'informer le 
ministre, non sans regret, que son 
manuscrit a etc egare. Il est fort 
regrettable que le ministre n'en 
ait pas garde une copie. 

Au cours des 3 premiers mois 
d'exploitation de son nouveau re-
seau d'helicopteres, la Sabena, a 
transports 3.094 passagers sur 
l'ensemble de ses lignes. 

On sait que le premier reseau 
aerien international par helicop-
tere a etc ouvert par les lignes ae-
riennes belges le ler septembre 
1953. 

Le reseau helicoptere actuel des 
lignes aeriennes belges est exploits 
au moyen de 3 helicopteres Sikors-
ky S-55, qui peuvent transporter 7 
passagers. 

L'interet que portent les passa-
gers aux nouveaux services et a ce 
nouveau moyen de locomotion est 
tres vif. Cela ressort nettement 
des reponses •qui ont etc townies 
au questionnaire que la Sabena a 
remis a tous ceux qui , ont vole en 
b elicoptere. 

Une premiere constatation de- 

Rapport de l'Exercice 1952/1953 
presents a l'Asseznblee Generale 

Ordinaire du 17.12.53 
Messieurs et Chers Collegues, 

Nous avons l'honneur de vous 
soumettre le rapport de PCEuvre 
pour 1'Exercice cloture au 30 juin 
1953. 

Un coup d'ceil jets sur les comp-
tes suffit pour demontrer que, mal-
gre la situation difficile, nous a-
vons pu, grace a nos efforts con-
jugues, balancer notre compte .a-
vec un leger deficit de L.E. 64,248 
m/ms. D'autre part, malgre la 
hausse de nos valeurs en bourse, 
par rapport a la cloture du dernier 
bilan, nous avons voulu maintenir 
le chiffre de notre portefeuille au 
meme cours que Farm& derniere. 

Du point de vue moral, la situa-
tion que nous avons decrite dans 
le rapport de l'annee passee de-
meure presque stationnaire, tant 
en effectifs qu'en ecolages. Pour 
plus de details, nos honorables 
collegues pourront se referer aux 
tableaux annexes au Bilan. La, on 
constatera que notre contribution 
annuelle a rEcole Professionnelle 

CICUREL » est de L.E. 50, l'Ecole 
ABRAHAM BTESH d'Heliopolis 
continue a recevoir L.E. 50, pour 
couvrir une part des ecolages de 
20 pupilles. Aux stoles de la Com-
munaute, oil nous comptons 117 
pupilles, notre contribution est de 
L.E. 374,400 mvms. 

Notre appui aux eleves meritants 
et doll& qui desirent poursuivre 
leurs etudes se developpe grace aux 
facilites ,  qui sont accordees par la 
Mission LaIque Frangaise a nos 30 
pupilles, que nous content L.E. 345 
par an environ. 

La Commission de surveillance 
s'est acquittee de sa tache, comme 
par le passé, ayant etc renforcee 
par de nouveaux elements. Ses 
conseils et directives ont, exerts la 
meilleure influence sur la conduite 
et le travail des pupilles. Les bul-
letins scolaires recus regulierement 
sont generalement satisfaisants. 

Dans le but de combler le deficit 
de FCEuvre, le Comite a studio la 
possibilite d'organiser une soirée 
cinematographique. Cependant, it 
ressort du rapport presents par la 
Commission chargee d'examiner le 

collie des renseignements fournis 
par les voyageurs : c'est qu'il exis-
te deux sortes de passagers, le 
passager transit, c.a,.d. celui qui 
continue son voyage par avion ou 
qui acheve par helicoptere un vo-
yage commence par avion, et le 
passager local, c.a.d. celui qui 
n'emprunte l'helicoptere que pour 
se rendre d'une ville a une autre. 

Le passager transit type est 
l'homme d'affaires (75 o/o), voya-
geant pour affaires (64 o/o d'entre 
eux) et qui recherche surtout l'a-
vantage de la vitesse ('72 o/o). 
L'experience etant assez concluan-
te, it prendra a l'avenir l'helicop-
tere pour faire le meme voyage 
(68 o/o). 

'  L'analyse des reponses des pas-
sagers locaux montre que pros de 
la moitie de ceux-ei (47 0/0) n'a-
vaient jamais vole auparavant, et 
que la clientele locale se recrute 
parmi toutes les classes de la po-
pulation. Le transport par hell-

'  coptere repond, en general, a, leur 
attente ; 15 a/o d'entre eux ant 
meme adresse spontanernent et en 
plus du questionnaire, des felicita,- 
tions a la Sabena. Presque la moi-
tie (48 0/0) repondent qu'ils pren-
dront toujours Phelicoptere pour le 
meme voyage ; ce pourcentage est 
tres eleve, si l'on tient compte de 
la part importante que represen-
tent les '« baptemes de l'air » dans 
le total (75 o/o de voyages prives 
contre 25 o/o de voyages d'aff ai-
res). C'est aussi parmi les passa-
gers locaux que l'on trouve le plus 
d' appreciations concernant ragre-
ment ou le confort (40 0/0) et la 
beaute du paysage survole (30 o/o). 

Il est toutefois remarquable de 
voir ces starts se /livelier conside-
rablement pour les reponses a la 
question « Ferez-vous encore ce 
voyage par helicoptere ? ». •Ce sont 
les passagers voyageant pour affai-
res qui repondent le plus aisement 
qu'ils prendront toujours rhelicop-
tere • pour le meme voyage. 

CONCOURS POUR 
LA DENOMINATION D'UN 

NOUVEAU MAGASIN 
Le parrain de ce magasin de ma-

roquinerie, lainages, tissus, soie-
ries, horlogerie, chaussures, bonne-
terie hommes et dames, etc... sis 
l'immeuble « El Gondole » de l'A-
venue Fouad Ier n'a pas encore etc 
elu, vu le grand nombre d'envois 
regus et l'embarras du choix. 

Ii a etc decide de remettre le re-
sultat de ce concours dans notre 
numero de la semaine prochaine. 

Retardataires, saisissez cette oc-
casion qui se presente pour parti- 
viper a ce concours qui est dote 
d'une prime de valeur. Vous avez 
le temps de nous faire parvenir 
vos envois jusqu'au mardi 5 jan-
vier 1954.  

projet, que sa realisation ne repon-
dra pas a nos perspectives. Sans 
y renoncer definitivement, le Co-
mae envisagera d'autres moyens 
pour aceroitre les recettes de l'CEu-
vre. 

Le Comite a cru utile egalement 
de faire publier son bilan en an-
nexe au Calendrier >HebraIque qui 
sera distribue aux Temples, le Jour 
de l'An prochain et ce dans le but 
de faire mieux connaltre notre 
CEuvre et de lui attirer des sym-
pathisants. 

Au cours de cet Exercice, nous 
avons eu le regret d'acter la de-
mission de M. Charles. Arditi, mem-
bre de notre Comite depuis 1942, 
puis secretaire depuis 1946. Fils du 
regrette Isaac Arditi, un des fon-
dateurs et ancien president du 

LIMOUD », M. Charles Arditi se 
distingua toujours par son inlas-
sable activite et son sincere de-
vouement. Nous ne saurions done 
que lui rendre hommage. 

Rendons hommage aussi a notre 
President d'Honneur, M. Chalom 
.13. Levy, toujours pret a nous as-
surer son precieux concours et 
souhaitons lui sante et longue vie. 

Aux genereux donateurs et sous-
cripteurs de notre CEuvre, au Con-
seil de la Communaute Israelite 
du Caire, a son Comite des Ecoles, 
aux Directions des Ecoles Commu-
nales et de la Mission LaIque Fran-
caise, nous tenons a exprirner ici 
notre profonde gratitude pour la 
sollicitude qu'ils temoignent a nos 
pupilles. Nous remercions aussi la 
presse qui met aimablernent ses 
colonnes a notre disposition pour 
publier nos informations. 

Aux Censeurs de nos comptes, 
Dr. Isaac Ancona et M. Joseph 
Echkinazi, qui continue a verifier, 
notre Bilan et notre situation fi-
nanciere avec un soin aussi devoue 
que desinteresse, nous adressons 
nos vifs remerciements et vous 
proposons de vouloir bien ratifier 
leur re-election pour l'Exercice 
1953/54. 

Conformement aux Statuts, les 
membres sortants sont : 

MM. David Bivas, Mahe Farhi, 
Marc Roditi, Dr. Alfred Yallouz, 
Charles Arditi, et Edmond Harari. 

Les quatre premiers se represen-
tent a vos suffrages. 

En terminant, souhaitons au 
« LIMOUD» d'aller de l'aVa,nt dans 
la voie de la realisation de sa ta-
che, eminemment philanthropique 
et sociale, par l'appui de tous ses 
adherants et sympathisants. 

LE COMITE. 
LISTE DES MEMBRES 

DU COMITE POUR L'EXERCICE 
1953/54 

President d'Honneur 
M. Chalom B. Levy. 

President : 
M. David Bivas. 

Vice Presidents : 
Dr. Alfred Yallouz et 
M. Molse Farhi. 

Secretaire 
M. Elie Daadouche. 

Secretaire-Adjoint : 
M. Isaac Cohen. 

Tresorier : 
M. Enrico Nahum. 

Tresorier-Adjoint 
M. Zaki Mori. 

Membres : 
MM. Zaki Benzakein, Daniel Bi-
vas, Marco Roditi, Vita Mori, Mi-
chel Levy. 

Un nouveau Jean Valjean 
Le Dr. Amin Mammad, sous-di-

recteur du Jardin Zoologique, a re-
marque depuis un certain temps, 
que les animaux carnivores du zoo 
ne cessaient de maigrir de jour en 
jour. Or, voila qu'il vient de de-
couvrir le pot aux roses. Il s'agit 
d'un garde qui vient d'être arrete 
en flagrant dent, alors empor-
tait dix rotolis de viande, destines 
a la nourriture des animaux du 
zoo. Interroge, le malheureux re-
pandit que ses appointements sont 
si maigres, qu'il est oblige de vi-
vre plusieurs jours maigres par se-
maine Aussi, ne put-il que re-
pondre a. l'appel de son ventre, 
criant famine 

Liban 
Les travaux israeliens sur 

le Jourdain 
Le gouvernement libanais a 

chargé un delegue a l'O.N.U., M. 
Charles Malek, de declarer qu'Is-
rael ne dolt pas pouvoir poursuivre 
ses travaux sur le Jourdain, tant 
qu'un accord ne serait pas inter-
venu au prealable. Cette action 
unilaterale, enfreignant l'accord 
d'armistice, peut mener a une rup-
ture de la paix. 

La resolution libanaise rappelle, 
en les faisant siennes, les conclu-
sions auxquelles a abouti le gene-
ral Vogn Bennike, chef d'Etat-Ma-
jor de l'organisation de surveillan-
ce de la trove, selon lesquelles, une 
des parties signataires de l'accord 
d'armistice ne devrait pas effec-
tuer, dans la zone demilitarisee, 
des travaux pouvant nuire au Ca-
ractere de cette zone, definie par 
la convention d'armistice, syro-
israelienne. 

La resolution rappelle egalement 
la demande faite le 2 septembre 
1953 par le general Bennike aux 
autorites israeliennes de suspendre 
ces travaux tant qu'un accord 
n'aura pas etc realise. Elle deman-
de, au surplus, aux parties, d'obeir 
a ces decisions et cite le dernier 
paragraphe du dispositif qui auto-
rise le general Bennike a recher-
cher un accord entre les parties et 
qui invite celles-ci a cooperer avec 
lui dans la recherche de cet ac-
cord. Elle declare egalement que 
le texte de la resolution des trois 
Puissances occidentales est nette-
ment insuffisant et a certains é-
gards, defectueux. 

Les belles traditions se perdent 
au Parlement libanais 

Au cours du debat qui eut lieu 
la semaine derniere a la Chambre 
le Ministre de l'Interieur presenta 

police. 
Le 	

pour la reforme de la 

Le depute socialiste : Emile 
Boustani, essaya de revenir sur u-
ne decision de justice, touchant M. 
Bachir El Aouar, l'actuel ministre 
de la Justice, qui avait etc implique 
dans l'assassinat d'un ministre du 
precedent Cabinet, Tors des dernie-
res elections legislatives. M. Ba-
chir El Aouar, se sentant vise, a-
postropha le depute Boustani 
ces termes : << Vous etes un pitre et 
un homme de mauvaise foi, taisez- 
vous 

 Retirez vos paroles, hurla 
Boustani. 

— « Non, je ne les retire pas et 
j'ajoute que vous n'etes qu'an 
grand charlatan ! » 

Dans un brouhaha indescripti-
ble, la séance fut levee par ordre 
du President de la Chambre. 

Cet incident regrettable pourra 
arnener la chute du Cabinet Yafi, 
si le Ministre gle la Justice ne pre-
sente pas les excuses demandees 
par le depute. 

Syrie 
Les interets arabes communs 
Le chef de l'Etat, Adib Chiche-

kly, a chargé M. Oun Allah Er Ga-
bri, ministre des Finances, de re-
mettre un message au chef d'Etat 
libanais, M. Camille Chamoun. 

Les cercles inform& disent qu'il 
s'agit d'une invitation de M .Chi- 

lore course 
JOURNEE DE VENDREDI 

Rawad, Dardir, Bilal, 
2eme course : 

Yasmln, Agib, Ibn Nigeria. 
3eme course : 

Magnum, Wonderful, Bimbo. 
4eme course : 

Tangier, El Mossaad, Roland. 
Seine course : 

El Faleh, Tai Mahal, Derhim. 
6eme course : 

Aboul Ezz, Zammar, El Asseel. 

JOURNEE DE SAMEDI 
lere course : 

Amir El Badia, Ibn Sawafi, Futna. 
2eme course 

Mumtaz, Ibn Rajt, Hilal.. 
3eme course : 

El My, Watani,  

chekly a M. Chamoun, pour une 
conference a deux, sur toutes les 
questions interessant les pays ara-
bes. 

La fermeture de l'Universite 
de Damas 

A la suite des manifestations or-
ganisees par les etudiants de YU-. 

 niversite de Damas, et des troubles 
qui s'en suivirent, la ferrneture 
pour une periode incleterminee de 
l'universite de Damas, a etc (led-
dee. 

Arra de communications 
A la suite du mauvais temps et 

la chute de neige, dans les dernie-
res 24 heures i  toutes les commu-
nications entre la Syrie et le Liban 
ont etc interrompues. 

Le budget syrien 
La Chambre syrienne a ratifie le 

budget qui s'eleve a 208 millions de 
livres syriennes. 

lrak 
La crise irakienne 

L'opposition ne cesse de deman-
der la dissolution de la Chambre 
et de nouvelles elections. 

Le parti « Dastourieh », dont le 
President est Nouri El Said, a tenu 
une reunion le 20 crt. pour exami-
ner la situation politique et la po-
sition du Cabinet Fadel Jamali, et 
a decide de soutenir le gouverne-
ment Jamali. 

La reouverture de la Chambre 
Apres 10 jours de vacances, ls. 

Chambre a repris ses travaux. 
L'ordre du jour comprend l'exa-

men du projet de l'assurance so 
dale pour les ouvriers. 

La mission ec000rnigue 
egyptienne 

La mission economique egyn-
tienne presidee par M. Ahmed Abd-
el-Maksud, Directeur de la Ban-
que Misr, qui se trouve S. Bagdad 
depuis quelques jours, s'est reunie 
avec la delegation irakienne, char-
gee de mettre au point le projet 
d'accord economique et commercial 
entre les deux pays. 

Les benefices illicites 
Le gouvernement irakien a pre-

pare la legislation necessaire pour 
prevenir l'enrichissement illicite. 

Jordanie 
La visite du Roi Hussein 

a 1'Egypte 
Repondant a ;'invitation ofh-

cielle du Lewa Mohamed Naglifib, 
President de la Republique d'Egyp-
te, le Roi Hussein II a fixe a fin 
janvier prochain, sa visite en E-
gypte. 

Sa Majeste a approuve le pro-
gramme de son sejour au Caine, 
qui lui a etc soumis par le Bikba-
chi Gamal Hamad, l'attache mili-
taire aupres des Etats Arabes. 

Decouverte de petrole 
M. Anouar El Khatib, ministre 

de l'Economie Nationale, a declare 
a la presse, que les experts charges 
de prospecter la zone Est, ont de-
couvert des filaments de petrole 
dans deux endroits du territoire 
jordanien. 
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trois vitesses 

• 
THE NILE VALLEY 

TRADING CORP. 
Rue Elfi (prim cinema Diana) 

R.C.C. 31992 

FREZ eHSUPERBE: CADEA 

mois d experience sur 
le reseau helicoptere 

a 

L.E. 2.- 
(taxe comprise) 

CLIMAT IDEAL-AMBIANCE 
JOYEUSE-CONFOR jc..c.  48089  

COIIRSES 
A GUEZIREH 

Same course : 
El Sayeda, El Hag, El Relou. 

Seine course : 
Massoudl, Arnica, Arise. 

()erne course • 
Zeman ou Douglas, Istlklal. 

JOURNEE DE DIMANCHE 
lore course : 

El Sharkawi, Riad, Asfour El Nil. 
2eme course : 

Sirhan, Maatouk, Dal Dal. 
3eme course : 

Djinn, Baharl, Frelha. 
4eme course : 

Abed ou Rim El Sahara, Slain Tayeb. 
Setae course : 

Nadine, Mr. Fairfax, Old Man River. 
6eme course : 

Mokhber, Newer, Apis. 
J.B .  

L AUBERGE, du LAC (Karoun) 
JAZZ — COT/LLONS — JEUX 

Mr° INVOMOR du N011ig 
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